
 
                                                 ÈS SANT-JULIAN-DESSOTZ 
 
 
 
 
L’Adreit , Ladret [XVIIIe]. Versant regardant au sud. 
Los Adreits, Les Adrets. 
 
L’Alier , Lallier. L'Alisier. 
  
L'Archeir , Larcher. L'archer est au moyen-âge chargé des fonctions policières. Celui-ci a eu 
domaine, sans doute concession de son seigneur. 
Cauta de L'Archeir , Côte de Larcher. 
  
Las Auchas, Les Auches. Une aucha, d'un gaulois latinisé ŏlca, est la bonne terre près de la 
maison. Elle a pu être synonyme de chanvrière, le chanvre étant exigeant.    
Los Auchets, , Les Auchets. L'extension du précédent. 
 
Auzolet, Auzoulet. Issu de l'hydronyme pré-celtique *alz-, dont la descendance est aussi 
importante que l'incompréhension qu'on en a. 
  
Auteat (L') , Lauthéal [Alteizaco, 889]. Malgré l’ancienneté de -ac, le doute est permis. J'y 
lirais un Alti datus (fundus), (domaine) "d'en haut" donné. Pour le scribe, ac et domaine sont 
la même chose.  
 
Las Barracas, Les Baraques. Constructions provisoires en bois, pour une foire, sur une route. 
 
La Beceà, La Besséa. Le Bois de Bouleaux. 
  
Las Blachas, Les Blaches. Forêt de feuillus, qui ici a produit nom de famille. 
Las Blachas dau Forn, Les Blaches du Four. 
Blachilha, Blachille. Bois de jeunes feuillus.  
 
Bona Font, Bonnefont. La Bonne Source.  
 
Bonet, Bonet. D'un Bonnet, nom de famille dû à la popularité de saint Bonnet. 
 
Cança, La Cance [Cantia, Quantia, XIe]. Son nom serait d'origine gauloise, mais le sens nous 
reste inconnu.  
 
La Cáuta, La Côte. 
Cáuta Chauda, Côte Chaude. 
 
La Cela, La Celle. Cabane d'un ermite, la cela a attiré des disciples, et un couvent s'est 
souvent installé sur le lieu où vécut le saint.  
 
Los Cerveaus, Servaux. Un cervel est le sommet qui domine, le haut de la montagne. Il a 
nommé une famille Servel, qui a donné son nom au lieu, adossé au Suc de Servaux, suc de los 
Cerveaus.  



 
La Chanal, La Chanal. Canal d'amenée d'eau. Un ou plusieurs moulins en dépendaient (à 
grains, scierie…). 
Bòsc de la Chanal, Bois de Chanal. 
  
Chanta-Gralha, Chantegraille. L'endroit qui fait chanter la corneille, en français courant 
appelée corbeau, ce qui est signe de pays miséreux. 
  
Lo Chatelar, Châtelard. Grosse bâtisse fortifiée. 
  
Chaudet, Chaudet. L'endroit est-il si tiède et douillet (chaudet) que ça ? Tout est relatif. 
 
chaum /tsaυ/, ancienne forme chalm, plateau d'estive, de là herbages, puis exploitation 
d'éleveur. 
La Chaum, Lachaux.  
La Chaum dau Galh, Champ du Gai. Pour galh, voir Los Galhs.  
La Chaumassa, Chaumasse. Pâture médiocre, lande, parcours. 
 
Lo Cheirat Lònc, Le Chirat Long. Un cheirat est une étendue pierreuse. 
 
La Clau, La Clef. Col entre Monestier et St Julien-Villevocance, à 1191 m. 
 
La Comba, La Combe. La Vallée étroite. 
Comba Levaa, Combe Leva. La Vallée tout en haut. 
Comba Neira, Combe Noire. Vallée sombre. 
Bòsc de Comba Neira, Forêt de Combe Noire. 
 
Coquet, Couquet. Sans doute par allusion à l'expression faire coqueta, faire le guet en étant 
bien caché. Voilà une maison qui vous fait coucou. 
 
Lo Cráus, Le Cros. Le Vallon. 
Lo Cráus dau Lop, Le Creux du Loup. Parler du loup à cet endroit n'est pas de l'imaginaire : 
la bête est attestée sur le Felletin en 1900.  
Lo Cráus dau Mouneir, Le Cros du Meunier. 
 
Croeitz de Sinhòla, Croix de Signolle. A 1039 m., elle marque un point d'intersection entre 
les limites de Monestier, Saint-Julien et Saint-Symphorien. Sinhòla est le signal marquant 
comme un phare pour les marins, un feu rouge. 
 
Lo Deveirs, Le Devès. Versant orienté au couchant. 
 
Los Eissartós, Les Issartoux. Famille native d'un eissart, endroit défriché, lequel peut tout 
aussi bien être l'endroit même de son installation. 
  
Lo Forn , Le Four. Four à pain ou four de potier ? 
  
Los Galhs, Les Gayes. D'un latin gallicu, galh qualifie ce qui, pour les latins, est propre au 
gaulois : bon vivant, généreux, gaillard, mais guerrier indiscipliné. Comme souvent, le 
dominé a repris l'image qu'on avait de lui. 
  



Lo Garait , Le Garay. Grande terre à grains qu'on laissait en jachère après récolte afin d'en 
reconstituer la fertilité. 
  
Las Gotas, Les Gouttes. Zone humide, parcourue de petites sources, de surgeons 
intermittents.  
 
Grandboesc, Grandbois. La Forêt. 
 
Grandon, Grandon. Grand le Jeune.  
 
Lo Granjon , Le Grangeon et Grangeon. On ne sait plus si on nomme un granjon, un 
bâtiment agricole où on peut engranger, abriter, ou le nom de famille qui en résulte.  
  
Lantier , Le Lentier. Face à la Cance, au débouché du vallon de Couquet, ce nom vient sans 
doute du latin antarius, qui est devant. L'article a été si bien agglutiné qu'on lui en a rajouté 
un, bien intempestif. 
 
Lucàs, Lucas. Nom d'homme. 
 
Los Maiencs, Les Mayens. Pré qui fournit un foin précoce, en mai, et par conséquent du 
regain. Il pouvait être soumis à redevance seigneuriale particulière. 
 
Lo Molin , Le Moulin. C'est un moulin à grains. 
  
Lo Montelh , Le Monteil. La Butte. 
  
Lo Noier, Le Noyer. 
 
Pei-Renaud, Peyrenaud. Le Mont (pei, mont remarquable) de Renaud, nom d'origine 
germanique. 
 
La Pervencheira, Pervenchères. Domaine attribué pour la fonction que l'attributaire occupe. 
L'origine est le latin carolingien pro vinca, pour les liens, du latin vinculare, attacher ; cf 
espagnol vincular, être lié (domaine) à une fonction ; la pervenche n'a pas nommé ces lieux, 
mais elle ressort de la même image, puisqu'en latin elle est vinca per vinca : maillon per 
maillon.  
 
Pichon, Pichon, ancienne baronnie de Saint-Julien-Vocance (1660), les Pichon étaient aussi 
barons à Vanosc. 
  
Los Plats, Les Plats. Les Replats. 
  
Prat Blanc, Prablanc. Le Pré Blanc, c'est-à-dire de pauvre rendement. 
  
La Ramaa, La Rama. Etendue d'un rocher (ranc), falaise. 
Craus de la Ramaa, Creux de La Rama. 
La Ranchoneira, Les Ronchonnières [La Ronchonnière, 1616]. Domaine fondé par un 
Ranchon, de ranc, rocher. 
Bòsc de La Ranchoneira, Bois des Ranchonnières. 
 



Las Rasas, Les Razes. Fossée pour conduire et évacuer l'eau. 
  
Las Rialhas, Les Riailles. Lieu de vallons abrités, verdissant en premier. 
  
Ribolon, Riboulon. Surnom d'un homme courtaud et ventru, replet.  
Bòsc de Ribolon, Bois de Riboulon. 
 
La Ròcha, La Roche. Site fortifié. 
Rochós, Rouchon. Un habitant de la précédente.  
 
Roziáu /rυžéυ/, Rougeol. Sobriquet, le mot désignant l'orgelet. Sans doute était-il chronique 
chez son possesseur. Ou était-ce l'image que la maison donnait sur son flanc de montagne ? 
 
Sant-Julian-Vaucança /é sã dzüyó/, Saint-Julien-Vocance [Saint Julien de Lent, 1152 ; S. 
Julianus in Valcancia, XIVe] ; Vocansel en 1793. Ressortait du baillage de Montfaucon 
jusqu'en 1606. On précise Sant-Julian-Dessus pour Molhesabate, et Dessotz pour Vocance.  
 
Lo Sapet, Le Sapet. La Sapinaie. Col avec Saint-Bonnet le Froid à 1087 m.  
 
suc, tout sommet peut être ainsi désigné. 
Suc de l'Ane, Suc de l'Âne, 1141 m. 
Suc de Beu Plan, Suc de Beauplot. Le Suc au Grand Plat, 1197 m. 
Suc de los Cerveaus, Suc de Servaux, 1271 m. 
Suc de Mont-Reond, Suc de Monriond. Ce Mont-Rond est à 1181 m., en limite avec Saint-
Pierre-sur-Doux. 
Suc de los Galhs, Suc des Gayes. 1128 m. 
Suc de los Mòrts, Suc des Morts, 1268 m. 
Suc Poentut, Le Suc Pointu, 1148 m. En limite avec Saint-Bonnet-le-Froid. 
 
Los Treveirs, Les Trevis. Ceux qui rodent, somnambules, noctambules. On avertit ainsi du 
danger de ces bois ? C'est en fait un patronyme. 
  
La Vauta, Voute. Maison dans la courbe (vauta) d'un cours d'eau. 
 
La Veireira , La Veyrière [La Verière, 1616]. La Verrerie. 
 
Lo Vialar , Le Villard [Vaialfred, IXe]. A l'origine, village formé par les travailleurs d'une 
vīlla, le grand domaine gallo-romain. Celui-ci fut "Villard le Froid", aussi est-il installé sur un 
versant orienté au nord. 
 


